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Autour d’un livre

Bakhita 
par Véronique OLMI 

l est difficile de s’arrêter…quand on a commencé à lire ce livre 
de Véronique OLMI… Mais c’est plus qu’un roman passionnant. 
Il y a à la base l’histoire réelle d’une femme qui a vécu malgré 
elle une grande aventure humaine (tragique) et spirituelle (seule 

religieuse Noire au milieu des Blanches)…

Elle a aujourd’hui un nom officiel : Sainte Bakhita, puisqu’elle a été 
canonisée le 1er octobre 2000 par Jean-Paul II. Elle était décédée le  
8 février 1947 à l’âge de 78 ans, à Schio, en Italie. Ce sera la première 
femme africaine noire élevée à la gloire des autels comme on dit !
Bakhita : Enlevée à 7 ans dans une razzia par des marchands d’esclaves, 
elle avait tout perdu, sa sœur jumelle, tous ses parents et ses voisins, y 
compris son nom…pour se retrouver après une marche forcée de plusieurs 
centaines de kilomètres dans un pays totalement inconnu.
Bakhita, ce nom elle ne l’aimait pas mais elle a fini par l’accepter. C’est 
ainsi que ceux qui l’avaient enchaînée et volée la première fois l’appelaient. 
Ce nom signifierait la Chanceuse !

C’est un roman bouleversant autour d’une femme exceptionnelle qui 
fut tour à tour captive, esclave, domestique et enfin…libre (baptisée, 
religieuse).
Son cinquième maître turc, musulman, la revend au Consul d’Italie à 
Khartoun au Soudan (l’Italie voulait alors montrer qu’elle venait en Afrique 
noire pour libérer de l’esclavage !). A cause d’une révolte, le Consul doit 
rentrer précipitamment en Italie. Bakhita le supplie de l’emmener avec lui... 
En Italie, il la place comme bonne pour s’occuper des enfants d’un de 
ses collègues.
Après quelques années à l’Institut des catéchumènes de Venise, elle est 
baptisée le 9 janvier 1890.
Enfin, le 7 décembre 1893, elle entre au noviciat des Sœurs Canossiennes 
où elle occupera plusieurs emplois : cuisinière, lingère. Elle s’occupera 
surtout des petites orphelines, pensionnaires des Sœurs. Elle finira même 
portière à la grand surprise de certains visiteurs…qui n’avaient encore 
jamais vu de près une Noire (à l’époque on disait une négresse !)
Une personnalité très attachante qui revit sans cesse (dans sa tête) ses 
sept premières années de bonheur…avant d’être réduite à l’esclavage… 
Un roman (historique) qui interroge sur la liberté, l’amour et la foi.

Le 17 mai 1992, Jean-Paul II avait déclaré Bienheureuse celle qui a laissé 
un message de réconciliation, de pardon évangélique, dans un monde si 
divisé et blessé par la haine et la violence…
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N.B. : Voir sur //www.youtube.com : « BAKHITA » racontée par Véronique OLMI
(L’histoire de l’esclavage racontée non par les dominants mais les dominés).


